
Notre thème pastoral d’année 

« Regarder pour s’émerveiller » 

 

 

 

« Combien de fois la clarté des étoiles, le bruit de la mer, le silence de 
l’heure qui précède l’aube viennent-ils vraiment se proposer à l’attention 
des hommes ? » Simone Weil 

« L’émerveillement est au commencement de tout. Il n’y a rien de plus 
adulte ni de plus sérieux que de s’émerveiller. » Michael Edwards  

 

 

« Tout ce qui m'a étonnée dans mon âge tendre m'étonne aujourd'hui 

bien davantage. L'heure de la fin des découvertes ne sonne jamais. Le 

monde m'est nouveau à mon réveil chaque matin et je ne cesserai d'éclore 

que pour cesser de vivre. » Colette  

« S’émerveiller, c’est voir puis recevoir car derrière l’émerveillement 
s’invite la Communion. » Blanche Streb 
 

« Jésus posa son regard sur lui et il l’aima ». Marc 10, 21a 



Il est de tradition à l’Institution Notre Dame de choisir, chaque année, un nouveau thème 

pastoral. Ce thème est le fil rouge de notre année sous lequel nous plaçons nos grands temps forts 

et nos actions quotidiennes. L’an dernier, notre thème était consacré à l’Ecoute, je dirais même à la 

puissance de l’Ecoute qui le préalable essentiel à tout dialogue. En cette rentrée 2023, nous avons 

choisi de nous intéresser à un autre sens, celui de la vue et plus particulièrement au regard, 

« Regarder pour s’émerveiller ».  

Mais que veut dire vraiment regarder ? Est-ce que voir et regarder signifie la même chose ? Qu’est-

ce que regarder suppose comme attitude de notre part ?  

Je dirais qu’il est bien plus facile de voir que de regarder. Voir est finalement un acte passif, 

indépendant de notre volonté. Je peux croiser une personne sans y prêter particulièrement 

d’attention. Je peux voir un objet, un paysage sans y prêter d’intérêt parce que cela fait simplement 

partie de mon environnement.  

Regarder, au contraire, requiert une attention, plus encore une intention, la volonté de prendre le 

temps. S’arrêter de faire ce que l’on fait, de penser à soi-même, pour être totalement disposé à 

rentrer en connexion avec l’Autre, son Prochain comme il est dit dans la Bible ou pour profiter 

pleinement d’une grâce que la nature nous offre.   

On dit que le « regard est le miroir, la fenêtre de notre âme ». Ainsi, le regard est l’expression de 

notre âme. Ce qui veut dire que la manière de regarder, de poser notre regard dit beaucoup de qui 

l’on est.  

Alors comment avoir un regard juste et vrai sur l’Autre ? Pour répondre à cette question, loin d’être 

simple, prenons l’exemple de Jésus. Jésus sait regarder et son regard prend source dans son amour 

et son incroyable foi en l’être humain. Dans l’Evangile, il rencontre beaucoup de personnes et des 

personnes qui sont loin d’être des exemples de perfection. Il rencontre des humains écornés par la 

vie, perdus, qui ont commis des erreurs, qui sont rejetés par les autres, qui sont même considérés 

comme des causes perdues. Et Jésus regarde chacune de ces personnes avec intensité, avec 

attention, en s’intéressant vraiment à elle, sans se laisser influencer par ce que peuvent penser les 

autres. En fait, la force de Jésus c’est de regarder chaque personne avec Amour. C’est ce qui est dit 

dans l’Evangile de Marc, au chapitre 10, verset 21a : « Jésus posa son regard sur lui et il l’aima ».  

Alors Jésus n’est ni rêveur, ni farfelu, ni utopique ou encore naïf. Il sait que c’est ce regard d’amour 

qu’il porte qui lui permet de percevoir et de discerner les qualités et le potentiel de chaque 

personne et donc de discerner ce que les autres ne voient pas.  

Alors, les simples questions que j’ai souhaitées posé aux élèves lors de leur accueil à la rentrée et 

plus encore lors de la bénédiction furent celles-ci : Quelle personne souhaitez-vous être ? Comment 

souhaitez-vous marquer le cœur et l’esprit des personnes qui vous sont proches et plus éloignés ? 

Quel regard choisissez-vous de porter sur votre Prochain quel qu’il soit et sur le monde ?  

Ainsi, pour cette nouvelle année scolaire, je nous souhaite, enfants, jeunes comme adultes, de 

porter sur notre Prochain et sur le monde, le même regard que Jésus portait c’est-à-dire :  

• Un regard bienveillant et respectueux, qui considère l’Autre dans son humanité et sa 

singularité. Un regard qui le reconnait comme une personne à part entière, dotée de 



défauts, empreints de fragilités mais aussi et surtout de qualités, de connaissances et de 

compétences.  

• Un regard fait d’Espérance et de confiance qui permet à l’Autre de gagner en assurance, de 

révéler et d’exprimer tout le potentiel qu’il porte en lui et dont il n’a peut-être pas 

conscience. Un regard qui s’inspire du meilleur chez l’Autre et qui cherche à s’enrichir de ses 

qualités, de ses vertus, de ses connaissances sans le jalouser ou le rabaisser.   

• Un regard qui grandit l’Autre, l’élève, le valorise. Un regard aussi qui le relève et le soutient 

dans les moments difficiles pour lui donner force et courage car il n’y a aucune gloire ou 

preuve de force que d’écraser l’Autre, bien au contraire.  

• Un regard qui se laisse étonné par l’inattendu de la personne. Un regard qui accueille, qui 

ose la rencontre, sans jugement, sans préjugés, un regard qui montre son envie et sa 

curiosité à connaitre l’autre et à apprendre de lui.  

• Un regard de paix, fraternel, tolérant qui ouvre notre Esprit et notre Cœur. Un regard 

sensible à la différence, bien conscient que la diversité qu’elle soit culturelle, religieuse, 

sociale, loin de nous séparer, nous rassemble pour mieux nous enrichir et que l’unité dans la 

diversité est bien possible.  

• Un regard qui respecte la liberté de l’Autre, sans volonté de l’emprisonner, de le dominer 

ou de le posséder.  

• Un regard lucide, ouvert à la réconciliation et au pardon qui n’enferme pas l’Autre dans son 

erreur passée mais qui lui ouvre la porte d’un avenir dans lequel il aura transformé ses 

erreurs passées en autant d’expériences pour devenir meilleur encore.   

• Un regard optimiste sur le monde, un regard qui ne soit pas le reflet de nos peurs mais bien 

le reflet de notre espérance, de notre croyance en nous-même, en les Autres et en la Vie.  

• Un regard qui ne se laisse pas happer par le superficiel, le matériel mais qui au contraire, 

recherche et reconnait l’essentiel c’est-à-dire l’amour de son prochain et l’amour pour son 

prochain.  

• Enfin, un regard de joie qui s’émerveille devant le Beau, le Bon et le Vrai. Regarder la vie 

telle qu’elle est, pleine de splendeurs, de surprises et pas simplement chargée d’efforts et 

d’inquiétudes. L’émerveillement ne rend pas l’ordinaire merveilleux mais nous donne de 

voir le merveilleux dans l’ordinaire, le nouveau dans le familier, le possible dans l’existant. Si 

on perd sa capacité à s’émerveiller, on passe à côté de tout ce qui fait l’essentiel de la vie 

autour de nous et en nous. L’émerveillement intensifie notre présence au monde, en nous 

faisant tout simplement mieux apprécié ce qui est. C’est une porte ouverte sur l’essentiel. 

L’émerveillent est finalement assez simple, on peut le résumer en quatre mots : NE PAS 

ETRE INDIFFERENT.  

Sachons également rendre grâce en disant merci pour toutes les petites et les grandes 

merveilles que la nature offre à nos yeux chaque jour, pour toujours mettre en valeur ce qui 

ce qui va bien dans notre vie pour mieux surmonter les difficultés et les obstacles quand ils 



se présentent.  S’émerveiller c’est voir, puis recevoir. Recevoir quoi ? un surplus d’amour à 

partager.  

Le regard de Jésus dans l’enseignement de Saint Jean Paul II nous apprend beaucoup et 

particulièrement dans son beau discours aux jeunes du monde entier en 1985, texte qui m’a 

profondément touché : « Jésus a regardé tout homme avec amour. L’Evangile le confirme sans 

cesse. On peut dire aussi que le regard aimant du Christ résume et synthétise en quelque sorte la 

Bonne nouvelle. Je vous souhaite de connaitre un tel regard avec amour, de faire l’expérience de 

la vérité, lui, le Christ, vous regarde avec amour. Je ne sais à quel moment de votre vie. Je pense 

que cela se produira au moment le plus nécessaire. (…) Je vous souhaite de faire la même 

expérience que ce jeune homme riche de l’Evangile : Jésus fixa sur lui son regard et il l’aima ».  

Mais la conclusion de notre réflexion sur le regard, c’est dans le texte de Benoit XVI que nous 

pouvons la trouver, quand il nous rappelle que le regard de Jésus peut nous traverser pour se 

porter sur nos frères humains : « Au-delà de l’expérience extérieure de l’autre, jaillit son attente 

intérieure d’un geste d’amour, d’un geste d’attention. Je vois avec les yeux du Christ et je peux 

donner à l’autre bien plus que les choses qui lui sont extérieurement nécessaires. Je peux lui 

donner le regard d’amour dont il a besoin. »   

Chers amis, on ne peut faire nôtre ce regard du Seigneur que si on se laisse regarder par lui, que si 

l’on vit avec lui un compagnonnage amical. Si nous vivons en sa présence, c’est lui qui par son Esprit 

formera en nous ce regard. Ce regard est créateur. Il est vie. Demandons-le au Seigneur comme une 

grâce. Pour cette nouvelle année, je nous souhaite à tous, enfants, jeunes comme adultes, de 

toujours améliorer la qualité de notre regard et pour cela de faire nôtre, chaque jour, le regard de 

Jésus en regardant notre Prochain avec cet amour dont chacun a besoin, de regarder l’Autre 

comme nous aimerions être regardé. Je nous souhaite à chacun d’être aimé par le regard de l’autre 

et d’aimé chacun par notre regard. Je nous souhaite enfin de regarder de belles choses qui 

nourrissent notre Ame, notre Cœur et notre Esprit.  

Belle année scolaire à toutes et tous !  

 

             V. CHESNEY – Chef d’Etablissement Coordonnateur  


